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Les pantins du conseil municipal
-----
Grenoble - Ouaga : Secret Stories
-----
Carence pour l’hébergement 
d’urgence
-----
Pour cet été, quelles crèmes
solaires utiliser ? 

Pour réenchanter Grenoble :

SI ON RASAIT LE STADE DES ALPES ?

R
-, ’  / : la 
construction du grand stade avait suscité une 
vive opposition. Une manifestation de 4000 per-

sonnes. Trois mois de camping dans les arbres du Parc 
Paul Mistral pour quelques dizaines « d’écocitoyens ». 
Une expulsion musclée. Des dizaines de recours de-
vant les tribunaux. Des milliers de tracts, d’affiches, 
d’autocollants, de pétitions. Le stade a été – malgré la 
volonté de ses promoteurs – un des grands sujets de 
controverse locale du début des années 2000.
Mais depuis sa mise en service en février 2008, plus 
rien ne se dit contre « le stade le plus moderne d’Euro-
pe ». Est-ce parce que, comme l’aimerait Michel Des-
tot, « la plupart des gens le trouvent merveilleux. On a 
gagné » ? Ou bien parce que les opposants d’hier ont 

changé d’avis et que, comme l’assurait Didier Migaud 
« beaucoup nous disent que ce stade est une réussite. Cer-
tains, qui avaient d’importantes responsabilités dans les 
manifs, sont aujourd’hui dans les tribunes » ? Ou alors 
parce que, comme l’aimerait Le Daubé, « la GF38-ma-
nia envoûte progressivement les Grenoblois. Toute la ville 
est fière de ses couleurs et de son club » ? 
La seule ombre récente au tableau d’affichage pro-
vient de polémiques lancées par les écologistes (Verts 
et Ades) à propos du montant de l’ouvrage. L’Ofipu-
pi (l’observatoire grenoblois de la finance publique, 
dirigé par Vincent Comparat, membre de l’Ades) a 
dernièrement avancé des coûts de construction et de 
fonctionnement que la Métro conteste. Une bataille 
entre experts et contre-experts dans laquelle le simple 

habitant ne peut pas vraiment se positionner mais qui 
laisse cependant une certitude : le Stade des Alpes a 
pompé beaucoup d’argent aux contribuables et n’est 
certainement pas étranger à la dette de la Métro (com-
munauté d’agglomération) qui s’élève à 327 millions 
d’euros selon la Cour des Comptes. 

Pour justifier le coût du stade, Jérôme Safar, adjoint 
municipal, évoque notamment les « mesures de renfor-
cement de la sécurité. » C’est que le « renforcement de 
la sécurité » semble intimement lié avec l’histoire du 
Stade des Alpes. Tout comme sa construction, qui a 
pu débuter grâce à l’action de centaines de CRS, de 
gendarmes mobiles et du GIPN, son fonctionnement 
est dépendant des forces de l’ordre. (suite en page 4)
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